
Le quotidien du pélerin
“Chaque soir, nous trouverons refuge et remercierons Dieu pour cette longue route vers le
Mont.”

La marche rythmait la vie des pèlerins. On
avançait souvent dès l’aube pour profiter
de la fraîcheur, puis on s’arrêtait le soir
dans un village ou près d’une abbaye.
Question sécurité, on se regroupe et
chemine de châteaux en clochers, soit de
repère en repère. Les pèlerins croisent des
locaux ou des voyageurs qui leur indiquent
comment contourner les obstacles naturels,
où se trouvent les points d’eau et les lieux
d’hospitalité ou ceux à éviter.
Le voyage n’était pas sans danger : fatigue,
intempéries, maladies ou mauvaises
rencontres pouvaient survenir.
Mais ces difficultés faisaient aussi partie
du pèlerinage. Beaucoup de voyageurs
considéraient ces épreuves comme un
chemin spirituel, une manière de se
rapprocher de Dieu.

Le saviez-vous?

Le voyage était long!

 d’Orchies au Mont-Saint-Michel450 km
mais tous venaient de plus loin!

3 à 5 semaines de marche
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20 km de marche par jour,
en moyenne

Sans oublier le retour!


